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feuilleter un dictionnaire où les faits tont rangés par ordre de matiè­
res. Le savant prélat fera le même travail au Saint-Office et se ren­
dra bientôt maître de sa législation.

— Mais si on parlait de la nomination de Mgr Luigi Caneetrari, 
celle de Mgr Jean-Baptiste Lugari, qui était promoteur de la Fol et 
passe Uditore Santissimo, est un de ces actes pontificaux que rien ne 
saurait faire prévoir. Une fois qu’ils se sont produits, le premier mo­
ment d'etonnement passé, on s’aperçoit, en réfléchissant, combien cette 
nomination est juste, et répond aux besoins de la charge. Mgr Lugari 
a eu une carrière tout-à-fait sut generi». Il était avocat consistorial 
laïque, mais non marié, jusqu’en 1896. Il s’était occupé de choses 
légales où il était passé maître ; et comme avocat aux Rites se distin­
guait par sa compétence en ces matières. A ces études, il joignait 
celle de l’archéologie ; et comme ses vastes propriétés lui don­
naient sous ce rapport un champ fertile tout en ne négligeant point 
leur intelligente exploitation, il avait patiemment fouillé toutes les 
voies romaines qui les parcouraient, les puits que les Romains y 
avaient creusés pour le drainage ; il avait remué la cendre des tom­
beaux romaines, et retrouvé d’importants souvenirs chrétiens, comme 
la basilique du pape Urbain et toute une riche villa romaine que 
tout promeneur sur la via Appia ne manque point d’aller visiter.

—Un beau jour le cardinal Aloisi Maze) la, préfet des Rites, le fait 
appeler et lui dit, de la part du Souverain-Pontife, qu’ayant besoin 
d’un sous-promoteur de la Fol il lui demandait d’entrer dans 
la clérioatare. Le désir du Souverain-Pontife était un ordre ; et bien 
qu’il eut alors une quarantaine d’années, Mgr Lugari fit sa retraite 
et le 6 janvier 1896 disait sa première messe à l'Eglise des Saints- 
Jean-et-Paul au Coelius. Mgr Caprara, promoteur de la Foi, mourait 
dans le même mois de janvier ; et, vers la fin de l’année, Mgr Lugari 
prenait possession de la charge de promoteur de la Foi. Il y mit 
toute la science dont il avait fait montre dans ses études archéologi­
ques et était un promoteur de la Foi terrible pour les causes de saints.


